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Le travailleur de rue est souvent un pont 
nécessaire entre les jeunes en rupture et les 
organismes et ressources communautaires.

 PACT DE RUE      document de présentation 

HISTORIQUE
la naissance du projet ado communautaire en travail de rue

PACT DE RUE, tel qu'on le connaît aujourd'hui, a émergé d'un travail 
de milieu initié en décembre 1990 par le CoDRI (Comité de 
développement des Relations Interculturelles) de Villeray/Petite-
Patrie. L’idée était d’identifier les besoins des jeunes et parallèlement, 
de favoriser le rapprochement interculturel et ce, afin d'améliorer leur 
qualité de vie dans le quartier Petite-Patrie.

Les membres obtiennent l'incorporation du projet le 2 mai 1991, 
créant ainsi l'organisme sans but lucratif «Projet Ado Communautaire 
en Travail de Rue». Dès lors, PACT de Rue s'engage à venir en aide 
aux jeunes de 12 à 25 ans qui vivent des situations problématiques 
ainsi qu'à sensibiliser la communauté aux besoins des jeunes.

Le premier octobre 1991 a lieu l'Assemblée Générale de fondation de 
PACT de Rue. Plus de vingt résidents du quartier y participent.  C'est 
la première occasion d'impliquer le public dans le processus 
décisionnel de l'organisme. Deux ans plus tard, la participation de 
PACT de Rue à l'Association des Travailleurs et Travailleuses de Rue 
du Québec (l'ATTRueQ) a été très importante pour l'intégration de 
l'équipe à une démarche professionnelle. Il importait d’être au fait 
avec les enjeux plus larges impliquant les travailleurs et travailleuses 
de rue.  

10 travailleurs 
de rue sillonnent 
quotidiennement 

6 quartiers de 
Montréal
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Depuis ses débuts, PACT de Rue a su favoriser le 
ressourcement de son personnel par le biais de 
diverses formations aptes à répondre aux besoins 
des travailleurs et de leurs pratiques. À partir de 
1995, suite à des journées d'orientation ainsi qu'à 
plusieurs échanges avec les quartiers voisins, PACT 
de Rue décide d'étendre son action dans Villeray, 
Parc Extension, Mile-End et Saint-Michel. Cet 
élargissement s'explique par l'absence de ressource 
de rue dans ces quartiers qui ont aussi en commun 
avec la Petite-Patrie un haut niveau de pauvreté et 
une forte composante multiculturelle.

BUTS
nourris par PACT de Rue

PACT de Rue s'est donné comme mission de venir 
en aide aux jeunes personnes de toutes origines 
culturelles âgées de 12 à 25 ans qui vivent des 
situations problématiques; pauvreté, rupture 
familiale, violence, toxicomanie, prostitution,  et qui, 
suite à des ruptures institutionnelles, se retrouvent 
souvent à la rue. Par le biais du travail de rue, 
l'organisme établit et maintient des liens d'entraide 
entre ces jeunes et des personnes adultes 
significatives.

Pour nous, une présence de qualité est directement 
reliée à la fréquence de cette présence, à la 
disponibilité du travailleur et à l'authenticité  du 
lien créé. Ce  travail  de  fond  nous  permet  d'être  à   

l'écoute des besoins des jeunes et créer un réel 
dialogue. Le partage de nos points de vue sur le 
plan des valeurs est ainsi à la mesure du 
possible. Sans les juger, les travailleurs peuvent 
informer les jeunes des risques reliés à la rue et 
leur proposer différentes alternatives.

Ces rencontres se déroulent toujours sur une 
base volontaire et confidentielle. Ainsi, le pacte 
négocié entre les travailleurs et les jeunes sert, 
d'une part, à améliorer la qualité de vie de ces 
jeunes en leur redonnant du pouvoir sur leur 
propre vie et d'autre part, à favoriser 
l'intégration de ces individus marginaux et 
marginalisés dans la communauté. 

Par conséquent, nos objectifs s’inscrivent dans 
deux sphères: auprès des jeunes et dans la 
communauté.

UNE ÉQUIPE, 
C’EST AUSSI UNE EXPERTISE

Lieux d’intervention

Le travail de PACT de Rue 
s’effectue dans les secteurs 

particulièrement défavorisés 
des quartiers de la Petite-Patrie,  

de Rosemont, de Villeray, 
de St-Michel, de Parc Extension et 

de Mercier-Ouest.

Ces lieux d’intervention changent 
sans cesse. Les travailleurs de rue 

doivent donc s’adapter à ces 
mouvements ainsi qu’aux 

changements d’habitudes des 
jeunes. Malgré ce fait, les 

quartiers possèdent des lieux plus 
ou moins fixes qui sont 

régulièrement fréquentés par les 
jeunes. Par exemple, les arcades, 

les stations de métro, les 
piqueries, les parcs, les bâtiments 

abandonnés, les bars, les 
discothèques, les cafés, les cours 
d’école et bien évidemment, la 

rue elle même.

La continuité est 
primordiale en 
travail de rue
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LES OBJECTIFS
AUPRÈS DES JEUNES

Créer des liens de solidarité entre les jeunes ainsi qu’entre les jeunes et des 
adultes signifiants par le biais du travail de rue;

Prévoir les situations, prévenir et aider à réduire les difficultés que peuvent 
vivre les 12 à 25 ans en terme de conditions familiales, sociales, 
économiques, scolaires, psychologiques en lien avec le milieu (ex: famille et 
autres jeunes) et les réseaux formels et informels (ex: école, lieux de loisirs) 
quand cela est envisageable;

Favoriser l’accessibilité aux ressources institutionnelles et communautaires 
pour les jeunes qui ne sont pas rejoints par celles-ci et qui sont donc 
marginaux et marginalisés.

AUPRÈS DE LA COMMUNAUTÉ

Sensibiliser la communauté aux besoins, aux désirs et aux valeurs des 
jeunes de la rue;

Favoriser les échanges entre diverses personnes du milieu de vie 
(ex: parents, voisins, commerçants) et les intervenants et organismes qui 
travaillent auprès des jeunes de la rue;

Prendre la parole sur les questions concernant la réalité présente et l’avenir 
des jeunes dans la communauté.

LES MOYENS
DANS LE  MILIEU DES JEUNES

identification des lieux de fréquentation des jeunes et visites régulières des 
lieux (ex: rues, parcs, cours d'écoles, arcades, bars);

prise de contact avec les jeunes et création de liens significatifs;

identification des besoins des jeunes et de leur milieu;

accompagnement des jeunes dans leur réalité et démarche.

DANS LA COMMUNAUTÉ

prises de contact et visites des organismes partenaires et des écoles du 
quartier;

création de liens significatifs avec la famille et les autres adultes de la 
communauté.

AVEC QUI NOUS TRAVAILLONS ?

Les quartiers couverts par nos 
travailleurs de rue comptent 

plusieurs grandes 
communautés culturelles, soit 

les communautés italienne, 
portugaise, antillaise, 

grecque, hispano-américaine,
 asiatique et arabe.

Le sous-groupe des 15 à 24 
ans est celui qui est le plus 

durement touché par le 
chômage.  D’ailleurs, la 

pauvreté économique du 
quartier a des impacts sur ces 
adolescents et jeunes adultes. 
Toujours dans nos quartiers, 

les deux tiers de la 
population de moins de 
trente ans détient une 

scolarité égale ou inférieure à 
un  secondaire V.
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ACTIVITÉS D’INTERVENTION

Information, Sensibilisation et Consultation
Plusieurs rencontres individuelles et de groupes spontanées ou organisées touchant ces thèmes: l'estime de 
soi et la recherche de sens, les relations interculturelles, les relations gars-fille, la violence, les lois, droits et 
responsabilités, la santé sexuelle, l'amour, l'orientation sexuelle, l'éducation, le décrochage, la préparation 
d'un budget, la toxicomanie, la santé physique et mentale, la pauvreté et le loisir.

Clinique d’échange de seringues
Présence régulière d’une intervenante qui assure un suivi auprès de la population toxicomane de tous 
âges. Précisons ici qu’un travail de rue est dédié à cette population spécifique.

Local culturel et Studio vidéo
Accès à un studio de création et à un DROP-IN 18-30 permettant aux jeunes de parfaire leur intégration 
sociale et d’exprimer leur créativité. 
*Réservé aux jeunes rencontrés en travail de rue.

ACTIONS ÉDUCATIVES

Distribution d’outils qui favorisent la prise en charge des jeunes personnes  par elles-mêmes;

Éducation sur l’usage du condom comme moyen de contraception et de protection contre les ITSS et le SIDA.

Toute forme de prévention face aux multi-problématiques sociales.
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PARTICIPATION À:
La Table de Concertation Jeunesse Villeray, Petite-
Patrie et ses comités;
ATTRueQ;
Comité Jeunesse et gangs de rue;
Table de concertation de Mercier-ouest;
GAJ (Groupe d’action jeunesse Saint-Michel);
Table jeunesse Rosemont;
Concertation Jeunesse de Parc-Extension.
Regroupement Organisme et Citoyens
Humanitaires d’Anjou. (ROCHA)

COLLABORATION AVEC:
Organismes jeunesse;
Centres de loisirs;
Services policiers locaux.
PARTENARIAT AVEC:
CLSC Petite-Patrie, Villeray, Rosemont, Parc-Extension, Saint-Michel et Mercier-ouest;
Écoles secondaires :! Henri-Julien, Georges Vanier, Père-Marquette, Lucien Pagé, Louis-Joseph
! ! ! Papineau,   François-Perreault, Louis-Riel, Édouard-Monpetit, Marie-Médiatrice et 

! ! Sainte-Croix.    
Organismes de lutte au VIH en toxicomanie : CACTUS, Dopamine, Séro-Zéro, Plein Milieu, Stella,
! ! ! ! ! !    l'Anonyme, Spectre de Rue, TRAC et Rap Jeunesse.
Organismes de travail de rue de Montréal;

Département de Santé Publique de la Régie Régionale de la Santé et des Services Sociaux du Montréal
Métropolitain.

ACTIVITÉS DE CONCERTATION

LES IMPACTS DE NOTRE TRAVAIL
Le nombre et la qualité des interventions s'accroissent avec le nombre de travailleurs de rue ainsi 
qu'avec la durée des contacts avec les jeunes. Les lieux et les types d'interventions changent selon les 
mouvements des jeunes et les saisons. En moyenne, sur une base annuelle, un travailleur de rue est en 
contact avec 300 jeunes.  Il établit des liens de confiance durables avec une centaine de jeunes et 
intervient de façon intensive avec une quarantaine d'entre eux.

La seule présence d'un adulte apprécié par ces jeunes exclus de toute part et rejetés de tout lieu permet 
d'abord de briser leur isolement. Il favorise ensuite leur intégration à la société et permet des actions 
psycho-sociales allant dans le sens d'un mieux-être du jeune.  

Les travailleurs utilisent des outils pour évaluer la qualité de leur travail et tirer des conclusions à 
partir de leurs observations. Toutefois, l'impact dans la communauté sera beaucoup plus significatif en 
développant chez les jeunes un sentiment d'appartenance à cette communauté, une solidarité entre les 
jeunes eux-mêmes et surtout une dynamique du «mieux-vivre-ensemble» entre les générations et entre 
les communautés culturelles.

L’action 
collective fait aussi

parti du rôle 
du travailleur

de rue

PACT de Rue est soutenu financièrement 
par Centraide du Grand Montréal


